
.....
1 délie ** k>rtw#.
1 f.'gi«1atfve

7e année Ottawa et Hull, Jeudi, 21 Mai 1885 No. 10

tiMES
Teintes RELIGION ET PATRIE" ▲HNOftCUSt

Par*année. .se.ee Première insertion. par ligne.. SO J» 
Tous les ioere . ....
Troie fob par semaine 
Une foie la semaine...

I LE CANADAPeur six mois. 0.051.60Goûts
Pour quatre mois.. 14*0

•>

I Avis de Naissance. Mariage oe 
Déoèe........ ...........................

Edition Hebdomadaire 

Pour l'année.
X. tSTjEJXJF' i

Pour les annonces à longs termes 
oondltioae spéciales.

. .fi.ee

JOURNAL QUOTIDIENPayable d’avance.

tr T A "UV A
LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, PropriétaireI LOUIS LlSSÏER, Rédacteur STANISLAS DRAPEAU, Administrateur

JULIEN. GRANDE EXCURSION 1. GARDNER & lit.LE CANADA le colonel Ouimet avait rejoint son 
bataillon à l’Est d’Edmonton, sur 
la route de fort Pitt„ où le 65ème 
doit être arrivé maintenant.

Le colonel a fait le trajet à mar
ches forcées depuis Calgarry.
MARCHE DES TROUPES SUR 

BATTLEFORD
Le général Middleton, à son 

arrivée à Prince Albert, demandera 
au colonel Irvine pourquoi il est 
demeuré en cet endroit. Il se ren
dra à Battleford avec autant de 
police' montée que possible, 

il est décidé à punir Pound- 
maker, le Gros Ours et le chef 
Barbu et brûlera leurs camps. Il 
n’y a aucune nouvelle du côté 
ouest de la rivière.

LE PROCÈS DE RIEL 
Il parait certain que le procès de 

Riel aura lieu à Régina.
LA MORT DE Mme DELANEY

La même dépêche qui annonce 
ce trépas lamentable ajoute que 
l’autre prisonnière, madame Go- 
wanlock, a été achetée par un In 
dien avec l’intention d’en faire sa 
femme.

Le sort de ces deux infortunées 
victimes marquera l’un des inci
dents les plus sombres et les plus 
regrettables de la rébellion.

Il A Montreal et retour 
*» 50

Sous les auspices de l'église “Emma
nuel Episcopal"

Pompes Funèbres

Ottawa,
Ottawa et Hall. 21 Mai 1884

Le magasin ou l’on vend au meilleur 
marché à Ottawa.AU PAKLEMB8Tival.

au publie d'Ottaw» 
a te commande qu'on 
x très modérés. Ou 
BILLARDS sont à 1»

La plus belle occasion pour le 
public d’Ottawa d’aller visiter la 
métropole de la Puissance, le jour 
de la fête de la Reine, le 25 cou
rant, par le chemin de fer du Paci
fique. Billets aller et retour $2 50. 
Les personnes désirant passer la 
journée du dimanche pourront 
laisser Ottawa samedi après-midi 
ou le soir, ce qui permettra aux ex
cursionnistes d’être en temps pour 
être témoins des différents amuse
ments du Shamrock et autres qui 
auront lieu le 25. Les billets sont 
bons jusqu’à lundi soir à 7,30 hr s., 
heure du départ de Montréal.

Des arrangements spéciaux ont 
été faits pour les excursionnistes. 
Voir les circulaires.

Des billets sont à vendre chez 
les personnes suivantes : G. Doney, 
52 rue Sparks ; G. Addison, 117 
rue Sparks ; R. Switzer, 141 rue 
Sparks ; R W. Martin, 36 rue Ri
deau ; Mme. Aspinall, 213 rue Ri
deau ; E. Hickowetts, 259 rue Wel
lington, coin de la rue Kent,

20 mai.
Au lendemain de la victoire de 

Batoche, Son Excellence le gou 
verneur-général télégraphiait au 

. général Middleton :

nous m!Dim »»e pou. mm comptantnérairea fournie but

ET NOUS DONNONS PLUSLe Globe se plaint que les travaux 
de la session ne marchent pas e tqu’il 
reste encore à discuter des mesures 
qui devraient être adoptées depuis 
des mois. La feuille gritea parfaite
ment raison : rien n’avance actuel 
lement en Chambre Mais, elle de
vrai t ajouter pour accorder à chacun 
le sien, que ces retards, dont les 
conservateurs sont les premiers à 
se plaindre et à souffrir, sont dûs 
à la politique d’obstruction de M- 
Blake et de ses suivants.

On continue à faire signer des 
requêtes contre le bill du cens 
électoral. Le tour n’est pas malin, 
d’ailleurs, et voici comment il se 
joue. Les requêtes sont dressées 
à Ottawa par les députes de l’oppo
sition, qui les adressent à leurs 
fidèles avec ordre d’y mettre des 
signatures. Dans les comtés, on 
fait signer les électeurs libéraux, 
en leur disant que c’est pour le 
parti, et quand on peut duper un 
conservateur on griffonne bien vite 
son nom. Le tout revient ensuite 
à Ottawa et ça vaut ce que ça peut.

D’AVANTAGES DANS UN SEUL J#;irilice “ Le général Middleton, viâ Qu’Ap
pelle, territoires du Nord-Ouest.

“ Veuillez accepter mes félicita 
lions bien cordiales au sujet de 
votre victoire. Vous avez eu à 
accomplir une tâche exceptionnel
lement difficile. Dites, s’il vous 
plait, à vos braves soldats qu’en 
ma qualité de représentant de la 
Reine je les félicite de leur con
duite non pas seulement dans le 
dernier combat, mais durant toutes 
les épreuves et les fatigues de la 
campagne La liste des morts est, 

■ je le crains, considérable. Nous 
ne pouvons, que regretter vivement 
la perte d’un officier tel que French. 

' Ma sympathie sincère est acquise à 
vos blessés, et toutes nouvelles à 
leur égard seront reçues avec .bon
heur.

■ Qne tous les magasins d’Ottawa réunis.
1

b VE1ILI-EZ EXAMINE*. NOS PRIX:
Etoffe à robe, 9cts par verge. Etoile à robe 1ère qualité 15cls par verge. Indienne 

1er choix, 7 à 9cts par verge. Indienne supérieure, 10 i\ I2ets par v. rgo. Toile & 
nappe 23ets par verge. Serviettes de table fl.25 par doux. Toile écrue lOà 14cls 
par verge. Toile pour vêlements de voyages 8ct pur Vi rge. 100 douz. de serviettes 
à 45cts par douz. ou 4cts chique, 100 douz. de serviettes à 70cts par douz. ou fiels 
cl\ que. Cotton jaune à 3< ts par verge. Cotton jaune, qualité supérieure 6ctspnr verge.

Une grande excitation règne 
parmi les volontaires qui mar
chent sous les ordres du général 
Strange et dont le 65ème fait partie. 
Si la nouvelle de la mort affreuse 
de madame Delaney est confirmée, 
les soldats jurent qu’ils extermine 
ront les sauvages de Gros Ours et 
que pas un seul n’échappera à leur 
vengeance.

JL,

I(«hre |rt*ce 
te nul mou» Nous détaillons nos marchandises aux prix 

que plusieurs marchands les achètent en 
gros. Nos effets sont directement im

portes d’ANGLETEtéRE, d’ECOS- 
SE, d’IRLANDE, de FRANCE et des 

manufactures du CANADA, ce qui nous 
permet de vendre en detail au prix du gros.

Chapeaux pour dames, garnis, depuis ft.75 à $8.00. Autres chapeaux, sans garni
ture, de Î5cts à $3.00. Dhapeaux pour enfants de tous les prix. Plumes, Fleurs, 
Plumages, Oiseaux, en inamensi quan’lté.

* t
Te

directs.i
lan

i PILLAGES
Le correspondant du Mail rap

porte que les soldats du général 
Middleton ont pillé à plaisir les 
maisons des métis à la traverse de 
Gabriel.

Cette conduite est regrettable et 
nous sommes heureux de constater 
que le général n’en a pas eu con
naissance.

Canada
SOUMISSIONS(Signé) Lansdowne.”

UD, ci-devsnt as- i* , 
», informe le public 

rendre son 
et 60 rue 

oyageur trouvera 
le pension de pre- 
»d étant continuel
les marchands de ■ 

de chemin de fer,. 
rs trouveront lou
er au prix le plus-

•oprietatre. *
et 60 Rue Murray

13 mai, lb85.
1 Le général Middleton a répondu : Des soumissions pour l'érection d’un 

Pont sur la rivière Nation, à St Albert, 
Ontario, seront reçues par les soussi^és 
jusqu’au 29 de ce mois inclusivement.

Les plans et spécifications peuvent être 
examinés à Ottawa chez U. A. Rocque, 
écuier, ou à St Albert, Ont., chez le Révd 
A. Philion, curé.

Les soussignés re s’engagent pas à 
accepter la plus basse ou aucune des 
soumissions.

VENEZ DE BONNE HEURE POUR EVITER LA FOULE
Manteaux, Pardetmus, fdolmantj, Gilets, Jerseys, Corsets, Vêtements de corps pour 

dames, à meilleur marché qu'ils peuvent être faits.

de56, SI
“ A Son Excellence le marquis de 

Lansdowne :
“ Traverse de Gardupuy, T. N. O.

:

D. GAHDITBR «fit Ci©.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.
“ Au nom de mes troupes et au 

mien je vous remercie pour 
bienveillante- félicitations et 

votre appréciation des difficultés 
1 que nous avons eu à surmonter. 

Venant du représentant de Sa Ma
jesté, ce témoignage grandit, si pos 
sible, le plaisir avec lequel nous 
l’acceptons tous, et je puis ajouter, 
au crédit de mes officiers et de 
mes soldats, qu’ils l’ont vaillam 

mérité. Votre Excellence a 
ppris que notre vie- 
être couronnée par la

LE TEMOIGNAGE DU DR 
ROULEAUvos

LOUIS GÊN1ER, 
Ma’re de Cambridge.

M. le Dr Rouleau, qui vient 
d’arriver de Battleford, soutient 
que Poundmaker est le principal 
instigateur des troubles et devrait 
être pendu haut et court avec tous 
les autres chefs sauvages qu’il s’est 
associés, si l’on veut rétablir l’or
dre dans le pays. S’il est laissé en 
liberté il sera certain) ment tué par 
les blancs, dont plusieurs ont juré 
sa mort.

M. le Dr. Rouleau ajoute qu’il a 
été fort surpris d’apprendre que 
lord Melgund aurait déclaré que 
les sauvages avaient besoin de vi
vres. Ce dont ils ont besoin, d’a
près lui, c’est une bonne raclée.

LE CAS DE RIEL

r
A. PHILION, Ptrc., Curé.

St Albert, Ont., 18 mai 1885. DEMENAGEMENT PhotographiesOn nous a encore servi le bill de 
la franchise électorale, cette après- 
midi. Dieu sait que le met n’est 
pas nouveau et qu’il goûte môme 
furieusement le vieux I il a paru 
délectable à tous cependant, car il 
n’était sauté ni à la Casey, ni à la 
Mills, ni à la Mulock ; Fleming, 
Dawsonjet Edgar ont même à peine 
mis la main à la pâte.

La séance s’est ajournée à 2.05 a.m.
Lorgnon.

BOT i LS ET SOULIERS DA IA MAISON GRANDE REDUCTION
Riais et Thériault.
LUNDI, s 8 fiai,

ment
' sans doute a 

toire vient d’ 
capture de M. Riel. Quant aux 
blessés, ils sont à Saskatoon et je 
les crois en voie de ré'ablissement.

ASSORTIMENT COMPLET de Chaus- U,1 fins SilLEMTîneriee à box

£ CUZNJS2/1
i de ce genre à'
‘ l’enseigne de là»
BIERE,
je la rue Duke,,
OTTAWA,

ILL t CUZMfiU

sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra
ble, en so le que les acheteurs ont tout le 
choix dés'ré.

Photographies grant eu r

CABINET
$2.00 par Doz.Nous ouvrirons notre nouveau 

magasin au(Signé) Fred Middleton ” 

18 mai 1885i ». MURPHY.
No. 538 rue fcussex, Ottawa. No. 73 me Sparks CHEZ12 mal 1885—la

Depuis la prise de Batoche, il ne 
pas s’être accomplie d’incidents mi
litaires sérieux, au Nord Ouest. 

> Gela se conçoit aisément, d’ailleurs; 
puisque les rebelles n’existent plus 
aujourd’hui qu’à l’état de bandes 
disséminées et que, privés de leurs 
chefs, ils n’attendent sans aucun 
doute qu’une occasion favorable 
pour rentrer dans les sentiers de la 
paix et du devoir.

rorion <&J. B. AHIüL
Peintre Décorateur et Taplsssier,

VIENT DE RECEVOIR

L'INSURRECTION l.e correspondant spécial du Mail, 
à Ottawa, s’autorisant des provi
sions du chapitre 14 de l’acte de 
1867-68 intitulé “ Acte concernant 
la trahison et autres offenses contre 
l’autorité de la Reine ” et de celles 
de l’acte de 1880 relatif au territoi
res du Nord-Ouest, conclut comme 
suit l’une de ses dernières lettres :

“ Ainsi donc Riel, ce semble, 
peut être mis en accusation de deux 
manières différentes : lo devant 
une cour martiale ; 2o devant les 
tribunaux civils ordinaires du 
Nord-Ouest.

“ Comme citoyen américain, 
Riel peut passer en jugement de la 
même manière que s’il était en
core sujet de Sa Majesté, au Cana
da. On te voit, sa qualité d’aubain, 
légalement parlant, ne saurait don
ner lieu à des complications.

“ Quant à ces individus mal con
seillés, qui, sujets de Sa Majesté, 
ont soulevé une guerre au Canada 
avec Riel, citoyen d’un pays étran
ger, la loi pourvoit à ce qu’ils pas
sent en jugement, soit devant une 
cour martiale soit, comme il a dé 
jà été dit, devant les tribunaux 
civils ; la peine de leur félonie, 
une fois établie, est la mort.

“ En un mot, le tribunal pourra 
être ou une cour martiale compo
sée d’officiers de milice et d'offic.ers 
de l’armée régulière à la retraite, 
ou bien une cour composée d'un 
magistrat stipendiaire et d’un juge 
de paix, assistés de six jurés ; le 
procès peut être instruit n’importe 
où, dans les territoires du Nord- 
Ouest ; appel peut être interjeté à 
la Cour du Banc de la Reine de 
Manitoba ; la sentence qui devra 
être portée contre Riel et ses asso
ciés, s’ils sont trouvés coupables, 
est la peine capitale."

sommes assuré les servicesNous nous 
de Mlle O’tiâlvâe, qui excelle dans 
la confection des

Delorme
HO Rue Sparks et 569 Rue Susse!,

là*

DU NORD-OUESTI, Robes, Manteaux, Chapeaux,
Etc., Etc. Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.
ROULEAUX DE TAPISSERIES 18 Oct 1884 la.LA BRATUURE DES METIS 

Le Globe de Toronto dit :
Nous venons de recevoir des Etoffée 

a Kobe# d’un genre tout nou
veau* et nous invitons les dames à venir 
les examiner.

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

recevoir le * 
rtlment 
r et doree» 
i qni ait 
e en Canada

ASSOCIATION MUTUELLE s“ La bravoure dont les métis ont 
fait preuve durant la dernière ba
taille ne peut que provoquer l’ad- 

Puisse cela se produire bientôt, miration de tout le monde. 11 est
vrai qu’il est malheureux de voir 
qu’ils aient eu recours au armes 
pour obtenir justice, mais cela 
n’empêche pas qu’ils n’étaient là 
qu’une poignée d’hommes mal ar
més et à moitié morts de faim et 
qu’ils ont tenu tête durant trois 
jours à ces forces beaucoup sup' 
rieures en nombre et pourvues des 
meilleures armes possibles.”

BLAIS & THEMAULT, PREVOYANCETOILES POUR CHASSIS
RRATT. et j’espère que les autorités vont se 

montrer clémentes evers tous ces
Dr ALFRED BAVARD DU CANADA.DE

TOUTE COULEUR. Iicorporée d’après les Statuts Consolidée 
du Canada, chap. 71 et ses amendement* 
et soumis chaque année à l’inspection d^ 
Gouvernement Provincial.

BUREAU :
gens dont le crime est plutôt dû 
aux circonstances qu’à malice et 
préméditation. Un pardon géné 
reux, dans les cas comme celui 

- qui occupe aujourd’hui Fatten 
lion publique en Canada, a toujours 
été, en effet, plus efficace pour pro
duire une pacification durable que 

, les essais d’écrasement et les re
vanches sanglantes. L’histoire des 
^peuples est là pour le prouver.

M. A RT AT. surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

IE MEUBLES, NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne lésidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 mai

M5AU.
chaatillons de. 
Sri ne.

BUREAU PRINCIPAL:;
163 HUE ST JACQUES.

MONTREAL.,

DIRECTEURS.

{.
MAUASII DE CHAUSSURES

Nouvelles MARCH INIHSESLe soussigné remercie bien respectueu
sement ses pratiques et le public en géné
ral pour l’encouragement reçu prie passé, 
et les informe qu’il vient de recevoir un 
large assortiment de chaussures qui saura 
satisfaire tous les goûts et à des prix très- 
réduits.

Une visite est sollicitée.

HILAIRE LALOXDE,
106 et 108 Rue Lyon, Ottawa.

MORTS ET BLESSES 
Voici la liste exacte des engage 

ment qui ont eu lieu jusqu’aujour
d’hui entre nos troupes et les rebel
les, avec en même temps le tableau 
de ceux des nôtres qui ontété tués 
et blessés dans chaque combat :

TUÉS BLESSÉS

A. L. de Martignjr, Ecr.,^Caissier de Baaqu,
HonJW?w! Lynch’ M.

Comméssaire des Terres de Viee 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents.
. Globensky, Ber., C. R.

Mat sue. M. P., Président du bureau 
d'Agriculture de la province de Québec. 

John L. Cassidy. Ber., Négociant.
J. McEntyre, Bor., Marchand.
M. Babeoek, Ecr., Manufacturier.
John L. Hat ris, Ber,, Moncton, N.
Arthur Gagnon, Ber.
John Hopper, Bor.,
J. J. Guérin, Ber., M. D.

fait de notre» 
décidé d’offrir 
is à des réduo 
Jéciaux, pour 
TANT.

24= CAISSES E-h.
—DE—

La nouvelle de la mort de Mme 
- Delaney a causé une douleureuse 

impression dans la capitale. La dé
funte était née sur le chemin d’Ayl- 
mer, et plusieurs de ses parents ré- 

v sident encore à Ottawa. Faite pri
sonnière par la bande du Gros 
Ours, elle a été trainée, parait-il, 
de tribu en tribu sauvages, souf- 

r frant toutes espèces d’avanies et de 
tortures. Définitivement, elle a été 
coupée en morceaux par ses bour- 

» reaux.

fonveanx €h»p«enx, 

Nouvelle* Plumes. 

Nouvelles Fleurs,
Non venu x Knbune, 

«le., EU., Etc,,

A B.10Lac au Canard ..
Lac la Grenouille
Fort Pitt......................................  .
L’Anse au Poisson....................10
Cut Knife Creek...
Batoche ...................
Près de Battleford
Surit Northcotc.................. —
Par les Indiens à l’ouest de 

Battleford........... t

13
13 Mauüougall, Macdougall k üelcouit,IDns que toutes 

•s valent les 
î déception.

36
13 AVOCATS, PROCUREURS, Hon. Alex Lacoste. C. R-, M. O. R., et T. 

J. Bit sillon, B. C. L.—Aviseurs Légale- 
ur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 

John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin,—Diricteur Médical.

.. 8
47___  9 Agents pour les affaires de la Cenr Su

prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *e.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Heu. Wm. Mac noue xlt, C. B.
Fbaxk M. Macdouoaxx.*

N. A. Bblooübt, L.L. M.

Arth.. 2
3

—CMl.Z—ILL & CD. urplus sont déposée dans le trésor
provinc

Pour informations s’adresser à
Ailleurs 8 9........

A. WoodcockNOB. 66 119 M. CHARLES PUNCH 4KI9
No, 76, BUE 8PABKS,

OTTAWA.

LE COL. OUIMET 
Le ministre de la milice a reçu 

une dépêche hier annonçant que

N. B.—Mr. Beleourt. membre du Barreau 
d’Ontario et de celui de Québec, s'occupera 
aussi des affaires requérant son attention 
da eette dernière Province.

lan Célèbre Magasin de Medes, 
3», R UK SPARKS. 9 Mai 1 an.

airemlsu BEU ATI» E «mire les Mmorrhoïdee t «nérieon certaine, rem Me général, en nea*« Etau-Unis et dans la Pnlaeaaeeattire as patte a Man da publie mr le
HE.MORRhOIDES —HANNUIWS BENATINE, LE SEUL REMEDE.

■
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Pour lee meilleures ferronneries à bon mar. 

ohé, ailes ches,

McDougall <e cuzneu
Le aJius ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de la
«BOSSE TARRIERE,

Hue Sussex, et coin lie la rue Duke,.
CHAVniEBES, OTTAWA,

Et 4 MATTA WA, P.Q.

31 octobre 1883.
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TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
D’OTTAWA.

lr-.t le -t'tti grand aa.ortimcot, 1er mail. 
Va’ i-ri. et 1-a plas bas pria en

îi’ii, ïfelarts, Rideaux,
Cor II ici. ce. Piles, tiaruiltirov f 

et Hwble, île toale sorte.
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA,
US ltne SPARKS.

SHOQLBRËD et Oie. *
Ottawa, 17 Dtc 1883.
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Poudres de Condition d'Âlexaodei
HOFLKb POUR lets KOGNOMM

HT ADTBBS

iîEDüClXKS l'KLKBBBS
_ POUH LES

Chi©va,mx:
Agent a Ottawa C» STRATTON. 

■'Oins des rues Dalhousie et Saint-Ralnck 
1 VIS.—Les médecines ci-dessus, célèr 
. bras dans tout le Canada pouri am 

efficacité. ie sa trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public et. 
garde contre les ontrefaçous.

T. ALEXANDER.
peut aussi obtenir l’article ré* 
v LAPORTE, me Rideau ;

ru* Wellington; 
Queen, ouest.

N. B.—On 
niable ches 
GOODALL à FILS, et DAOLtSh A PRHH&,

Chemin de Fer Canadien do Pacifiée
DIVISION I>E L’EST ET

D’ONTARIO
L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS E* âV**T

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
i Arrangements d’hivers «ont* 

mençant Lundi, 34ÎVov.1894

-t:

iaU -ÜTARLIAD DIS HBS. 0.8
«•S

f.

u.-tisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Laisse Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

20
li'S 4.‘ •46

!
700 00

iÎ"m

D’BLKGANTK ;.,HAR8 PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et- Monti-éal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, HainUJeaa, Boston, et tous le# 
points de la Nouvelle-Angleterre.

~J
conna 
ont fri 
le. Je 
mort ; 
tre m 
compi 
a agi

La nouvelle ligne entre Ottawa* Toronto, 
l’Ouest, ouverte le 11 août ISM ; 
Express du jour quille OttawAd 12.15pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitta Ottawa à 1 i.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 ara
“ du jour quitte Toronto à 9.20 am 
" “ Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 c m 
" “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur !es 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall
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de soipoux

Brockville et le chemin de 1er du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer ütica 
and Biaok River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ de» tram» pour le haut de l'Ottawa 
et tou» lee autree station» locale» et autres 
informations concernant les passager» 
s’adresser au bureau des billets.

4» RUE ELGIN 
D. McNICOLL 

Agent gênerai des pesragers.
W. WHYTB

W.C.VAWHOM,B,eUr"""d,n^lnfc':

Vice-President.
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LA PROTECTION SANS E0AI.fi

ISAIE DAZE
Manufacturier

—1ST)—

March rad de Chaussures
EN’GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Da.Ua.o-u.3iie eh de l'Eglise 
OTTAWA.

Désire faire 
tiques et au

en opéra
établissement autrefois en opération 
me Sussex par M, Selbj Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dasé désire attirer l'attention dn

bliaiement est san 
i le plus complet de ce genre 
et est composé d'ouvriers de pre-

; voir à ef s nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 
rénérai ou’il a acheté et mis 

les machines du vaste
en g 
ation

public sur ce gui suit :
Le personnel de l’éta 

contredi h 
Ottawa 
mière cl

8

mière classe.
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
catisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
SéyLea marchands de la aeampagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC 
TURK avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

16 mai 84

CHAS. DESJAMS
No. 40 RUE SPARK,

OTTAWA

AGENT D’ASSURANCE
sur la VIE el contre le K E U,

Cité et Distric: d'Ottawa.
00MPAGN1SS BEPBâSHNTBKS 1

La Citizens, DE MONTRÉAL. 
La Northern, Go. ANGLAISE' 
La Caledonian«
La Phœnix,

do
do

Capital et Actif Réunis
an delà de

@40-000,000 ~m
ASSURANCES S0LMUITM8,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagaiee 
incorporées, achetées et rendues 
gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour narticiliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises à des condition- très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduite:

ARGENT plaeé sur garanties -’e première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre avec

trouveront leur avau-

M. Chas Desiardinss
BUREAUX :

Edifice de l’hôtel KnggelL me 
Spark**, Ottawa.

Marques de Commerce et Droite d* Auteur 
gis très,
1er déc. lan

AVIS
DBS 80U.V1I-BI0NS cachetées adrse. 

sées a i soussigné, et portant la suscription 
“ Soumission po r Approvisionnements des 
Saurages,” seront reçues à ce bureau 
jusqu'à raidi de LUNDI, le 25 MAI 1885, 
pour la livraison des approvisionnements 
dts Sauvages, tons droite payée, an Manito- 
ba et dans les territoires an Nord-Ouest, 
pendant l’exercice finissent le 30 juin 1886. 
Ces approvisionnements consistent en fari
ne, lard séché, épiceries, mnnitions, ficelle, 
bœufs, vaches, taureaux, instruments ara
toires. outils, etc., etc.

On pourra obtenir des formules de sou
mission et les détails relatifs à ces approvi
sionnements, les dates des livraisons, etc., 
en s’adressant au soussigné, on an Commis
saire des affaires des Sauvages à Régina, 
on au Bureau des Sauvages, Winnipeg.

Les soumissions peuvent être faites por.r 
chaque catégorie d’effets (ou pour tonte 
oartie de chaque catégorie d’effete) séparé
ment,^ ou pour tons les effets mentionnée

Chaque soumission devra être accompa
gnée d’un chèque acccepté par nne banque 
canadienne, payable au snnntendant géné
ral des affaires des sauvages, pour an moins 
cinq pour cent dn montant des soumissions 
pour les Territoires dn Nord-Onest, lequel 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, on s'il n’accomplit pas le service 
entrepris.. Le chèque sera remis si la sou
mission n’est pas acceptée.

Les soumissionnaires sont requis de faire 
U somme totale de la valeur en argent des 
effets qu’lie offrent de fournir, car sans cela 
leurs au amissions ne seront point prises en 
considération.

Chaque soumission devra, en sus de la 
signature du soumissionnaire, porter la 
signature de deux cautions jugées suffisantes 
par le département, poor garantir l’etéctt. 
lion du contrat.

Dan» tons la» cm on le tranenort le ferait 
que paitiellementpar rôle ferrie, le. entre
preneur. devront faire des arrangement» 
conrenablee pour que le. approriilonne- 
menie .oient expédiée une retard, de» 
•Ution. de chemin» de fer à lenr deetina- 
tion dans l entrepôt dn gouvernement an 
point de livraison.

Le département ne s’oblige pas d’accep
ter la plus basse ni anenne aes soumissions.

L. VAtfKOUGÉfNÏT, 
Sous-serin teodint Général des 

Affairée dns Sauvages, 
dde Affaires des Sauvages. I 

Ottawa, l» mai* 1S» )
Dépt

LE CANADA, 21 Mai 188b

Nouvelle Annonce
Le soussigné remercie ses nombLe soussigné rem 

pratiques, pour l'encouragement lit 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder de 
qn’il est dans le cornu* 
il a le plaisir de les Info 
recevoir

> reuses 
libéral

iraer depuis 
Aujourl’hu 
u’ii vient dePLiiS DE CALMJE m nerce

rmer qu

10,000 pièces lie Tapisserie Chinoise
CERTIFICATS SUR CERTIFICATS lement importée, avec aussi un lot 

de patrous fleuris pour elmssis- Papier vei l 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté 
Livrée de Messe Anglais et Français, el 

foule d’antres articles religieux, poui 
oie, trop longs à énumérer ici.
Venant également d’être reçu un assorti

ment complet de CHAPEAUX du PRIN
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

ries, Bijouteries, etc., ne premîei 
Vaisselle anglaise, à très boi

Nouvell

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher !a chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivant» :

che.
On continue comme ci-devant à 

teindre et repasser toutes sortes 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 nue DALHOmin.

i repasser, 
de rourru-

Monlrèal, 29 janvier 1884.

Monsieur C D. G;r<ux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

Monsieur, 21 Nov. ’84
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en a réter la chute, car j’avais esseyé les 

après les autres toutes les 
lions sans obtenir le moindre bon 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur voire recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valbria.

Pilules de Noix Longues Composéesprépara-
rôsultat. JOm NcfiALl

Recouvertes r

MüCM* ■

Ponr la gnén 
son certaine d 
toutes les atie< 
lions bilieu 
torpeur dn 
maux de tête, 
in di ges lions 

-•<£ étourdisseme n : i 
et de toutes les 

U- r.savais fonctionne*

loi,

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Oes pilules sont :o»te a irecoramandtit 
comme étant un dos . .us sûrs et des pli t 
efficaces remèdes coo're les maladies pl i 
haut mentionnées, filles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara» 
lions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n’import* 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient u 
rendre préjudiciables à la santé des enfantt 
on des personnes âgées. Les PiLDLns re 
Noix Longues Composées, du MoGal*, soli 
préparées avec soin, avec un extrait col» 
centré, tiré de la noix longue et combint 
avec d’autres principes végétaux, de me 
nière à les placer au premier rang para, 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prf. 
sent offertes au pub

Aubbrt Lahosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

.Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
léte chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Authou Owolkttk,
Cultivateur.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav-olette et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

MoGALE, Chimiste, 
Montrée

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valeria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux ‘ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

AU CLERGE
0TTAW1 mm WORKS
Toute eepècee d'oraemeeta d’église, tele que 
VASES,

CALICES,
PATENES,

CIBOIRES.
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autre, oraemente d1 au.tela.
CaUces et Ciboires dorés au 

vermeils, une spéoialUé.
Le seul établissement de ce genre à Ottaw.i

J. F. G-ARROW,
170, RUE mPA RK fi

Ottawa, 29 laurier 1883.

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusee fait usage de la pomma* e VALE
RIA, trois fois, mes cheveux ont cessé de 
tomber.

L. Béi.amgkr,
Photographe,

Sl-Thomas d’Alfired, 19 janvier 1883 
Je certifie que la KaWrûi m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valina. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

ls.

FETES I FETES! FETES !
MAflASliDB BROS.F. X. Booets.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ®* 

CIGARES !
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vient d’ôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char
treuse, Kuramel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres prompteraet exécutés, effete livrés 
à domicile.

Je, soussigné, certifie par la présente ce 
qui suit :

L’an mil huit cent quatr.-vingt-un, par 
suite d’occupations et d’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha: ve ; en 
ptrdis tous mes c 
li tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée per lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, ie 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la

quelqu
heveux

es semaines, je 
du sommet de

trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de Ixt Va- 
liria. Quelle ne fût pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que )6 recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

HO. 460, RUE SUSSEX
W. O. UcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

F l 11 1 Z
JL ES ( IG UiFNL. P. Champagni.

Montréal, octobre 1883,
J p, svustigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
lette el Ne'son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette 
me l’a vendue, et il pourra aiieeter «pie 
j’e «h* alur—i: a en.'irousix mois—com- 
plèti meut chauve. J e me suis servi d’uue 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat

Je suis gardien de la barrièie delà Côle 
Saint-Antoine, 11 je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
«l’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l a u eur de cette merveil- 
leure décou vet te.

GABLE
ET

1lui-môm- qui

4

U
MANUFACTURÉS FAR

S. DAVIS & FILS
Pusan Dams.

Invente chez tous les pharmaciens. 
Bn gros per M. HARVEY 

P. U., Montréal.
, boite 111 le

liée. Isa.

SSy
HQH

256

8 50
8 5)
pm. 

12 03
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AU BON MARCHE

Je viens de recevoir 8 ballots de 
tapisseries, venant de la meilleure 
manufacture de papiers. Les des
seins sont très-jolis et ont été choi- 

i sis avec soin, de manière à donner 
satisfaction à l’acheteur. J'invite 

- donc ceux qui ont besoin de tapis
series de venir me faire une visite 
avant d’acheter ailleurs.

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

p. s._,J'ai aussi reçu toutes les 
marchandises dans ia branche de 
la librairie et j’ai de très-beaux ob
jets pour souvenir de première 
communion.

LE CURE LABELLE ET LE GEN 
DE CHARETTE

M. G.Drolet, de Montréal, a reçu 
lettre de M. le curé Labelle qui 

a eu le plaisir de diner, à Paris 
avec le général de Charette.

Inutile de dire qu’on a parlé d'é 
migiation, ie Saint Jérôme, de la 
Rouge et du Nord en général.

Le brave général lui a promis 
de secon er ses efforts et a "même 
pris l’engagement de lui prêter 
quelques-uns de ses Vendéens a 
titre d’essai.

“ Si cel.t réussit, dit-il, je vous 
en enverrai d’autres.”

Souvent il interrompit la conver
sation engagée : 1 Et mes zouaves, 
parlez moi de mes zouaves cana
diens 1” Et les vieux récits de com
mencer.

M. Labelle a vu l’exposition d’An 
vers. La section canadienne fait 
honneur au pays. “ Le papier bel
ge ne vaut pas le papier Rolland.”

une

MONTRES el BIJOCTERIEH
A 50 pour 100 de rabais.

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse

LA COMPAGNIE DE PÊCHE DU 
ST LAURENT

H. Nohbe,11 s’est formé cet hiver, à Otta
wa, une compagnie de pèche qui 
se nomme “ la compagnie de pêche 
du Saint-Laurent.” Elle vient d’ob
tenir ses lettres patentes du gou
vernement de Québec. Son but 
est l’exploitation de la pêche et ses 
corollaires, sur la côte nord du 
fleuve et du golfe. L’élection des 
directeurs a eu lieu lundi dernier. 
Ont été élus : président, M. Achille 
Fréchette ; vies-président, M C. 
Gagné ; secrétaire, M. N. E. Bel- 
court ; directeurs, MM. A. l.usi- 

et E. Leblanc 
M. Henri de Puyjalon qui sera, 

par traité, le directeur de la pêche 
pendant trois ans, partira dans 
quelques jours de Québec pour se 
rendre à la Rivière à Vachon, l’un 

avec tout

30, Rue Rideau, porte voisine du 
London Chop Ho ’’use

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa'igués, insou
ciants. sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour ta guéri 
son de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 
oie. Essavez-la saus délai.

gnan

des lieux d’ex 
le matériel n

ipioitation,
écessaire.

DIAMOND DYES

UN ENFANT TROUVE Partout on reclame à grands ci ls 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.Un charmant bébé fut trouvé, 

celle avaut-midi, errant le long de 
la me Sparks et paraissant ne 
si- soucier de la foule des specta
teurs qui s’étaient rassemblées au
tour de ce jeune étranger. Un 
vieillard qui se trouvait parmi les 
curieux suggéra de le suivre, ce 
qui fut fait. A la grande surprise 
de tous et à l’admiration générale, 
il se dirigea vers le magasin d’une 
piastre et de dix eentins de Harper 
et là il tenta de monter dans l’une 
des belles petites voLures pour en
fants qui se trouvent à la porte. A 
cet instant le père arriva tout es
soufflé, mais admirant l’excellent 
goût de son fils, il fit le choix d’une 
des voilures en question et ramena 
triomphalement son enfant dans 
l’un des moins coûteux et plus lotis 
carosse d’enfant qui se puisse trou
ver dans la ville. Il invite tous 
ceux qui ont des jeunes enfants à 
suivre son exemple.
Harper, No 137 et 137$ rue Sparks, 

ancien magasin de Flanagan, Of 
tawa.

paa
PETITE GAZETTE
Venez donc voir le nouveau I 

de thé avec cadeaux qui j’offre 
vente à mes pratiques. Jamais ch 
se pareille ne s’est vue dans Ottawa 
Je donne une livre de bon Ihé et 
un article en cristal valant de 75cts 
à $1 pour SOcts.

N. A. Savard, rue Dalhousie, Ot
tawa.

Les propriétés de la Diphthérme 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F Mactiarty Ottawa.

La Si rucine—La spruciue comme 
remède ronr la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a une espèce de composée 
de gomme d’épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

Eu vente chez H. F. MacCarty et 
C. 0 Dacier, Ottawa.

AVIS SPECIAUX
CHEMIN DE FER DU PACIFI

QUE.—Ouverture de la navigation 
sur les lacs. Si le temps le 
met, le premier vapeur 
goma, quittera le port d’Owen 
Sound pour le port Arthur, mardi 
le 14 mai. Le second vapeur fera 
sen départ le 16 mai. Le départ 
des bateaux, à l’avenir, aura lieu 
tous les mardis, jeudis et samedis. 
Pour achat des billets et pour plus 
amples informations, s'adresser au 
bureau du Pacifique, No. 4? rue 
Sparks.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian 
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à dome 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

UW DEMANDE 
dans chaque vi 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos eouvilles machines à air à gaz. 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 poui 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
I860 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, labnques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Gas Machine 
Mannfaeturing Co., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 ort 1a
Sirop des Enfants du Or Godeire— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C O. 
Dacier «t H. F. MacCarty, Ottawa.

per-
l’JZ-

paeeer ion temps à seager 
Nord-Oneet, il tant penser

In.itile de 
trouble dn 
effairei avant font.

M. N. LAMARCHE
Moitiés etBijosteries,

rgeateries vient de transporte 
marchandises au

No. 490, RUE SU88EX.
Ses effets sont directement importée d'An

gleterre, de Paris et des meilleures 
m*nnfactures des Etats-Unis.

défient compétition. Allez faire 
visite tt jngez-en voue-œême.

Importateur de
pratiques et le public 
de rencoura.ement

&agent resident 
e, ville et cite

^90, Ru.e STJSSBX-
3mOttawa, 17 avril 1885.

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.
Solliciteurs de Brevets cTlnventun 

Dessins de Fabrique, Marque» 
de Commerce el de Bois 

Agence, et Correspondante au» K taie 
Unis, en Angleterre el e» F mate.

J. COURSOLLE * Cie.,
Chambre Victoria,

Vls-à-v1 ♦! bureau des Brevets,
OTTAWA, Onel B. !>.—Boite 68. 
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Sirop
Pm-urooii.

Ferrugineux
O Sirop rcmpla:c le Vin ef 

{•lixirs dans le cas où leur usage 
. .vnfc qtivlqur« difficultés, soit :1 

| i.ve du jeune âge, soit par suite 

ir "état d’irritation do malade.

CONTHB
ANÉMIE, la CHLOROSE, 
PAUVRETÉ do BANO, 
SUITES do COUCHES, 

VAUVAISE8 DIGESTIONS.
i ss'UlrwàÇviûe» ; D» Kd. KORIN * G*. 

fbmudens-ChtBlstte, SU, IteSâiit-Jeu

Bureau d’Ageat d’immeuble 

MACDONALD
RO 9 RUE ELGIK.

ÉTABLI 1884.
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A. B. HACDOXAI.D,
Encanteur de la Reine, 

RESIDENCE............253 RUE NICHOLAS

JÛS. SENEGAL
ERTKEVREKKUR

DE POMPES FUNEBRES
•01* Oie BUK6

York f l Dalliouslc,
OTTAWA.CHEMIN DE FER

IImm riiirar Crêpes, gants, éoharpee de 
deuil, etc., louée

LA cVOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tou les petits i l'est,

CONVOIS A PA38AOERS s 
Tous» I,es Jours

CHAHS PULLMAN.
Raccordement à la gare BoaaTenture. de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Trono. Ver
mont Central, et les trains dm ehemm de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s étendent 
jusqu'aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York-

L’OfifiAiYlS il d l. lKMI IB
1st l'œuvre la plus complexe du créateur 
et ç[uand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque cho.-,o de trop précieux pour 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannkssbn, de l’Univer 
si té de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteuiinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermalhroèe, Go
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’fmpor-
lepAHCKQmi .ous TOI été trompé et 

abusé par les CHaRLATANS qui préten
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Jotiannbssbn, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

■SL. GRATIS
On enverra par la malle un traité pré

cieux du système du Dr Johannessen par
faitement cachet-; a toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
BtMs-Unifc ou au Canada.

HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

A partir da ■ Jaevler IBM, les traies cir
culeront comme suit *
Partant d’Ottawa. Arr. à Montréal. 

8.00 a.ni. 11-BS »-m.
4.60 p.m. nJOO p.m.

Arr. a Ottawa. 
1IJM pan. 
8.06------

Pr’t de Montreal. 
S4S a.m.
440 P-m.

Toes les convois à passagers se readent direc
tement à Montréal, sans changement de ehare 
ni de locomotive et indépendamment de toos les 
autres trains de Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent aa Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec V express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring* 

viâ Lowell à T.00 p.m^

S.î» du

Divers symptômes compliqués sont trai
tée par les prescriptions spéciales du doc
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confldenoieiie et 
toute réponse est envoyée fraie de poste
Dâyé.

field, quittant Boston 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 
matin.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
*'84 1 an

ET RAIL! NEUF» EK ACIER

Aux Contractenrs et Autres.
bagage est transféré aam frais entra et mm qoe
lepamsger ait à a’en occuper.

Le bagage eet ohéqué pour n’tmperte quel
droit.

Les billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenu aux bureaux du Grand Troua 

Sparts, et au détXX dee billets, rue JOgin- 
,e départ et l'arrivée dee trains sont 

réglée d'après l’heure du TKêtne méridien.
D. 0. LINSLBY,

Les

A l'établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

WOODLANDGérant.
A. G. PKDKN,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, M soit 1SS4.

No. 38, BUE BE88EBEB
(Près du bassin du Canal.)

"* ~ ' r —r———  T-T^~-r-rrr— .

MEülvAMENIS DOSIMETRIQUES BURbGHAÈVE-CHANTEAUD M
—isr.wrcsïïi-cz-ÆSKïacr-' f

SEDLITZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Le HKDIjlTlr CHA A'TEA UD eet Incontestablement le produit le plus beau ! 
et le plue utile de la pharmacie moderne ; c'est un sel neutre purgatif d'une saveur ; 
très-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la Omaettpetlon et entre- i 
tenir la fraîcheur du sang.-Son emploi Journalier eet surtout utile aux Oontteu, * 
aux Shnmatisauts, aux personnes d'un tempérament sanguin, portées aux f 
Congestion» cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
rholde», embarras gastriques, etc.

OH- OHANTBAU», Pharmacien, Cemmaacfur g'iaaMs la CathoHoua, 
eat le seal Frégaraseur dee Véritables Médicaments dosimétrique».

Be méfier due Oontrefhço&s.
Dipdt Bénirai : 64, nu des Francs-Bourgeois, PARIS !

MK**»! 1 »■ M. «OU. a, O». rkirutluatalili. >14. r» hWJm i

APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DÉPURATIFS
en1 cl préviennent les maladies qui

ENOOKOEMBKTdMlMTE8TnrS,t,ill,yqUL' : Manque 
UKAIOb U'appeUt, Migraine, Canati/rntion, Amaa de Bile,
ae Santé IJ Convention* <1u Foie, du Poumon et du Cerveau,tt

*\ du dortPiir IZ TRKS IMH RS KT COKTRKKAITS
/* Exiger l’étiquette ci-jointe en i coulenn, avec le mot VÉRITABLES 

^^FRANCK Zè i'50/a 111 boite [SOgrains)—8 fr. la belle ( f 05gr«/n<) .Nitiei 4ah du# bks
Québec : F Ed MÛRIR 4 C«; - Montréal t UYlOUnE 4 1E1SÛ1. 

***** st nusciVALBe

A sc rattachent At
ï

l-MARMACIka DO CANADA

VALIN & ADAM,
Avocats et Notaires Publics.

ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 25 rue Sparks, vie-à-vis
1’Hotel Russell.

“J’ai souffert”
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anderson m’a recom

mandé les “ Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles !
Je suis complètement guéri et je recom

mande sincèrement les Amers de Houblon 
à tout le monde J. D. Walker, Buckner,

J. A. VALIN, A. A. ADAM.
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette provint’#'.

28 février i885

Mo.

Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

I», A. Oliiver
A POCA T.* * * Houblon. J’ai souffert 

De rhumatisme enfiaramatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine i*a 

blé me faire du 
Bien I I 1
Jusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers de Honblon, et à ma 
grande surprise ie suis ausis bien aujour
d’hui que je ne Vai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a

voir plus de détails sur ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant à moi, E. M.

Williams, 1103 16th Street, Washington, 
D. C.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d'Egieson, Ottawa, Ont.

nar A JiGEN ‘i -A r h il E R **
Ottawa. 3 janvier 1883.

(i. J. Labeile,
Huissier de la Cour Su;>rème, E. C. 

RUE BR1T iNNIA, 
HULL.

Ottawa, 10 nov.1881 1 an

l i. I SHEXh, i. t, B.
A VOQ A "T11

124 Rue PRlMUi-ALE, Hull
Je considère que votre remède est le 

meilleur qui existe pour l’indigestion, Us 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive
Du sud en quôte de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien!
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! 1 !
Et presqu’incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l'embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon! J. WicklifTe Jackson, 

Wilmington, Del.
gtSTLes bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette blanche marquée d’une touf
fe verte de Houblon sont de la contrefa
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’offrent sous le nom de 
“ Houblon ” ou «• Houblons

45 Rue Ml)RUA i, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884 1 an

B. 6. LAVERDURE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERROmEBIE
Vous trouvi rez chpz moi fout ce 

qu’il faut dans cette ligne

Outils, Clous, ( able, (haine,
TJ to.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastlr
Etc,

Gomme par te passé un aaso ’i- 
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69 & 7i Ruo WILLIAMJOUISSEZ

De la Santé et du Bonheur
Faites

comme d’antres 
ont fait.

,ï. ’COMMENT? mm OE FER
Souffres- vous de maladies des 

rognons T
“Le 11 Kidney Wort” m’a ramené, pour 

ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treise médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Devoraux, Mechanic, Ionia,Mich.

La Grande Route Canadienne jus
qu’* l’Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la sûreté.

Ch«r> pulais et chars doiloirs joluts à 
t us les irams express. Bonne salle à 
diner à des distance* convenables. A'icun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Huhman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
ren. ent directement y Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
same'll se rendent Saint-Jean directe-

le s passager* de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest,*pour la 
Grande tire ta g ne et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi plusieurs 
centaines de milles de la navigation d’hi-

Souffres-vons de la maladie de 
Bright T

“Le Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la orale, 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

blesse des »e

Souffrant de la diabète r
“ Le “ Kidney Wort” est le remède le plus 

efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phiuip C. Ballou, Moncton, Vt.
Souffres-voue de maladies du

\*Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’u
«nier

"Kidney W 
ladie chronique du 
à mourir.”

i du foie lorsque je dems 
Henry Ward, ex-oolonel 

69 Guides Nationale, N.Y. Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir <1h 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des cou 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de 1'Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou ei destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passag-r ou de fret en s’adres-

Souffree-von» de douleurs d » 7
* aro 1 Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 

guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne
toi-s do*m00 lit'”r* ma‘a <*u0 me

C. M. Tallmnge, Milwaukee, Wis.

ladies desSouffres-vous de ma 
rognon#7

“ Le “Kidney Wort” m’a guéri de mala
dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins. f'e remède vaut 
$10 la boite.

Sami Hodgcs, Williamstown.West Va.
Non Aires- vous de In const! nation 7
“ Le ‘Kidney Wort” facilite les évacua

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant Feieo ans.

Nelson Fairchild. St-AI

E. KING, Agent do billet»,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rvssin, rue York,
Toi onto.

Nonffres-vous de la malaria T
“ Le '* Kidney Wort” est supérieur à tous 
s autres remèdes dont j’aie jamais fait 

u h ago dans ma pratique.
Dr K. K. Clark, South Hero, Vt.

les
D. POTTING ER,

Surintendant généra
Bureau du chemin de 1er.

voneton. N. B.. 27 Nov. 1884—1 an
Etes-vous bille»]

“ Le "Kidney Wort ” m’a faitnlus de bien 
ie tous le» autres remèdes dont j’aie jamais

S]yfde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

x 7

?ait
SPKUCiNfc

Une des meilleure» prepa 
rations offertes jusuv ;r 
an public, pour le souUf 
ment immédiat et la g-, 
risen de la Toux, du. Rhuu • 
de la Bronchite, de i'F 
rouement, de la Croupi « 
de toutes les maladie? de » 
Gorge et des Poumon*.

A veudre partout k 26 <-* 
60e la bouteille.

Non Ares-too» dee hemorrhoids»» 7
" Lu “ Kidney Wort ” m’a outri rudicaie- 

mrnt des hémorrhoïdes qui ooul;i lenL Le Dr 
W. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank.Myertown.Pa-

Etes-vous torrtnre pi 
lieme 7

“Le “Kidney Wort” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souflevt pendant trente ans.

Elbridge Malcolm. West Bath, Maine-

or le rh

Aux femmes qui sont___________
41 Le ‘'Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usare en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lumoreaux, Ile La Mother Vt.

B. F.McGALE, Cbiimsu

.9

Sirup des E niants ou Or Hoderri
Ce sirop est prèna

grÊkIw tèMEP,t 1 lloUS» VI —Li-

S< vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faites usage da

KIDNEY-WORT
Le Pafibcatcur lü Sang.

•AV.. i.

tXr rations calma

rop dte «i.
t sapèrieui 
i les prépa

offertes aux mè
de famille pour conserver la santé de leur* 
anfiuits; il peut être donné avec la pu t 
grande confiance aux enfante dans les c-i 
suivante : Colique. Diarrhée, Dyeeenterk, 
Dentition douloureuse, insomme, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sraor 
n'en achetés point d’antre.

En vente par tout le Canada et les Etat

PRIX

CLUB HOUSS m
iscits Poste de P. O’MEARA

20. 22 ET 24, PUE GEORGE
Oet e maison a été reparée, décorée et 

iée à neuf, avec tontee le»

Améliorations Modernes
Des avantages epécia 

artistes de théâtre.
La buvette eet toujours pourvue dee 

leurs marquee de
YlUi Islqaenr» fit Cigares.

do Dr Goneen* eex sont offerte atu

Unie
, 80 Cts, LA BOITTB1LLE,

Seul propjnetatre,
B. E. Ho GALE, Chimiste.

MontiT. P. O’CONNOR, Prop.
ttlWâ, 2 Mpt 1884 Ul»M1*“

Telle fat la mort de la baron
ne. Elle qui, jadis, avait vu ses 
salons encombrés d’mis et d’a
mies, mourut seule et oubliée 
dans la maison d’un ouvrier ; 
elle, qui avait tant aimé le luxe, 
finit ses jours sur une humble 
couchette aux rideaux de coton, 
dans la plus humble des cham
bres. Les amis avaient disparu 
avec la fortune, et ils ne vien
dront pas même accompagner 
son cercueil, attendu qu’il ne 
sortira pas du portail de l’hôtel, 
mais bien de l’étroite issue d’n- 

demeure d’ouvrier, 
cependant des

ne pauvre 
Mais il y aura 
cœurs fidèles, qui conduiront à 
leur dernière demeure ses restes 
mortels.

Quittons maintenant la mai
son mortuaire, et rendons-nous 
à l’hôtel du vicomte, où le colo
nel de Herlicum s’est installé, 
sur les instances les plus pres
santes d’Adalbert.

C’est là qu’il se fit raconter, 
par le jeune homme, l’h’stoire 
des Mirville et celle de sa fille ; 
et les larmes qui lui échappèrent 
maintes fois pendant le cours de 
ce récit prouvent suffisamment 
que le colonc 1 de Herlicum était 
resté tel que son ami de Mirvil
le l’avait connu et dépeint: guer
rier vaillant et intrépide, et,hors 
de là, l’homme le plus sensible 
du monde.

A son tour le colonel conta à 
Adalbert, comme quoi il était 
parti sans fortune pour les In
des, et revenait actuellement 
très riche dans son pays. D’une 
voix émue, il dépeignit l’avenir 
qu’il avait créé pour sa fille. 
Comme un fiancé de dix-huit 

pour sa fiancé, dit-il, je n’ai 
fait autre chose que des projets 
pour elle, et les voilà tous anéan
tis en un instant !

L’amitié la plus solide unit 
hientôtjces deux cœurs ; ils rp- 
prirent à s’estimer de plus en 
plus, et un jour, dans un mo
ment d’expansion, le colonel 
laissa échapper cette exclama
tion :

—Oh ! si j’avais pu avoir un 
gendre tel que vous !

Adalbert rougit subitement.
—Pardonnez-moi, dit le colo

nel, en s’en apercevant austitôt, 
l’ai découvert sans le vouloir le 
secret de votre cœur.

—Colonel, répondit Adalbert, 
jamais je n’aurais pu donner à 
Oraziella le bonheur dont elle 
jouit.

Ce furent-là les seules paroles, 
les premières et les dernières 
prononcées entre eux à ce su-

ans

jet.
Le colonel Herlicum trouva 

un loyer temporaire chez le vi
comte ; temporaire, disons-nous, 

le vieux soldat neparce que 
voulait pas renoncer à son pro
jet d’acheter pour lni-même un 
hôtel à Anvers, afin de. s’y éta
blir définitivement, et d’avoir 
souvent le bonheur d’y recevoir 
so fille chérie.

Plus il apprenait à connaître 
la vie de Sœur Mathilde, plus 
belle et plus touchante elle lui 
apparaissait. Lorsqu’on lui rap
portait de ses traits de bienfai
sance, lorsqu’il allait lui-même 
à l’hôpital, où il la voyait tout 
entière au soin de ses chers ma
lades, les larmes lui coulaient 
des yeux, et il ne pouv ait se dé
fendre d’un sentiment de joie 
ineffable.

La vie s’écoule avec un rapi
dité vertigineuse. Il ne nous en 
reste que le souvenir. Mais on 
dirait qu’un fil électrique se dé
roule, pour chacun de nous,avec 
la carrière qu’il a suivie,Jet quel
quefois, presqu’au bord du tom
beau, nous remontons par la 
pensée, ce fil capricieux, nous 
en suivons tous les méandres, et 

ainsi notre vienous revoyons 
passée, avec ses sourires et ses 
1 arises, avec les fleurs et les épi
nes dont elle a été parsemée.

Cd retour sur le passé n’est 
pas .dépourvu de charmes, mais 
il est souvent bien triste aussi, 
car les épines sont toujours 
de beaucoup plus nombreuses 
que les roses.

IA suivre. )

Je viens de recevoir 50 boites de 
à 20 cts laque je vendrai 

b. N. A. Bavard.
citrons
douzaine

PETTIX.X.ETOÜ7

f 6RAZIELLA
I

a ferronnerie» A bo 
ailes cbes,

LL & CüZNElt
iftgasin de ce genre A 
I860, A l’enseigne de la

TARRIERE,
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Le jeune gentilhomme resta 
muet et interdit, tout comme le 
vieux Jean à l’aspect de ce tou
chant spectacle, auquel il ne 
cçrfhprit quelque chose qn’en 
entendant l’étranger prononcer 
ces paroles :

—Regardez-moi encore, Q-ra- 
ziella ! Oni, oui, vous avez les 
traits angéliques de votre mère.

—Et c’est tel que vous voilà, 
que je vous ai toujours rêver, pè- 

—. re, dit la Sœur ; c’est bien ainsi 
que je me suis toujours figuré 
vous revoir.

Mais subitement la Sœur s’ar
racha des bras de son père, ef, 

: . poussant un cri d’effroi, elle s’é
lança au chevet du lit de sa mè
re adoptive. En même temps le 
sire de Herlicum — car c’était 
lui en effet — devint aussi pale 
qu’un lincenil, en voyant l’ha
bit noir dont sa fille était revê
tue, et que son émotion, jusqu’a
lors, ne lui avait pas permis de 
remarquer Son œil s’arrêta im
mobile, tes lèvres voulaient par
ler, et, désignant du doigt le cos
tume leligieux.

—Cet hnbit ! balbutia-t-il en
fin. Monsieur, fit-il en saisissant 
Adalbert par le bras, que signifie 
cet habit ?

—C’est le costume des sœurs 
de charité.

—Et mon enfant ?.......
—Est le modèle, l’édification 

de cette communauté.
—Sœur de charité !.......  C’est-

à-dire, continua de Herlicum 
avec effroi, que je vais la perdre 
de nouveau, au moment où elle 
m’est rendue, après tant d’an
nées de souffrances.

Le colonel (ce grade lui avait 
été conféré à son retour de Ba
tavia) semblait anéanti.

La surar n’avait pas entendu 
ces paroles ; penchée sur le corps 
de la baronne, qu’elle arrosait 
de ses larmes, elle sanglotait :

—.Morte!... père..—Paul!..Ve
nez, fit-elle s’adiesaant aux assis
tants, venez prier pour la morte 

1 ...— Et tous, le colonel de Her
licum. y compris, tombèrent à 
genoux et prièrent pour celle 
qui venait d’expirer.

• * • La prière terminée, la religieu-
I se tourna vers son pèr», qu’elle

aida à se relever.
—Mon père, dit-elle, votre en

fant est devenue la sœur de 
tous ceux qui souffrent, mais ce
la n’élève pas de barrière entre 
nos affections.

—Non, mais, pour le peu de 
temps que j’ai encore à vivre, 
j’aurais voulu vous avoir tou
jours à mes côtés..

- -Soyons satistaits, père, du 
lot que la Providence nous a dé
parti Nous nous verrons sou
vent, nous nous aimerons et 
nous rendrons ensemble grâces 
au ciel, de ce qu’il a daigné vous 
rendre à mon amour, au même 
moment où m’étaient enlevés 
tous ceux qui m’étaient chers.

-Je sais tout, Hraziella, je 
connais tous les malheurs qui 
ont frappé la famille de Mirvil
le. Je respecte l’infortune et la 
mort ; mais plus tard, dans l’au
tre moude, je lui demanderai 
compte de la manière dont elle 
a agi envers mon enfant.

—Il faut pardonner et oublier. 
Et d’ailleurs, ils ont été bien 
bon pour moi... C’est à eux que 
je dois d’être heureuse.

Sœur Mathilde se jeta au cou 
de son père.

—Graziella, mon enfant — rê
ve de ma vie, pendant pins de 
vingt années.. J’avais espéré, se- 

» Ion les promesses de mon vieux 
compagnon d’arme vous retrou
ver la femme de son fils.

—Dieu en a décidé autrement;
. 1 époux que j’ai choisi vaut

mieux, mon père.
—Eh bien ! que aa volonté 

soit faite
Ainsi parlait le colonel, mais 

son cœur de père n’en était pas 
Jh moins brisé.
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iGRANDE EXCURSION A 
MONTREAL PLUMES O’AUTRUCHES 

Frisées, Nettoyées et Teintes
suite de la déconfiture du théâtre. 
Mme Gye a offert de donner une 
représentation à leur bénéfice. Elle 
a chanté gratuitement la Traviala. 
On a fait une recet.e de 7,000 francs 
—que les malheureux se sont par
tagée en;bénissant leur bienfaitrice.

Eu plusieurs endroits de la ville, 
l’air est empesté par des émana
tions de gaz. Cela dépend évidem
ment du mauvais état des tuyaux 
de la compagnie et l’on devrait 
voir sans délai à obvier à cet in
convénient. Il a déjà engendré 
des maladies, en effet, et peut avoir 
encore des conséquences très- 
graves. Avis donc à qui de droit 
et l’on n ■ doit pas ou Plier que la 
santé publique prime tous les 
intérêts pécuniaires.

Déménagement. — M. Bélanger, 
agent du machin s à coudre, a 
transporté son établissement de la 
rue Rideau à son ancien poste, No. 
284 rue Oalhousie, où il continue
ra, comme par le passé, le commer
ce de machines à coudre.

I mai.
Un incendie s’est déclaré, vers 

les onze heures hier soir, au second 
étage de l’établissement typogra
phique du Free Dress, coin des 
rues Elgin et Queen. Le feu a pu 
être maîtrisé assez aisément, grâce 
à l'intervention de la brigade des 
pompiers, mais les dommages sont 
très-considérables et la plus forte 
partie du matériel d’imprimerie 
est complètement hors de service. 
Un ignore comment l’incendie a 
originé.

On «’st à organiser une grande 
excursion à Montréal, sous les 
auspices de l’Institut Canadien- 
Français d Ottawa pour le 25 cou
rant, jour de la fête de la Reine. 
Le voyage se fera à bord des chars 
du Canada Atlantique et le prix de 
passage aller et retour n’est que de 
$2.50 ; les excursionnistes ayant 
l’avantage de partir par n’importe 
quel train samedi et devant revenir 
lundi soir. Nous ne saurions tiop 
encourager tous nos compatriotes 
à accorder leur patronage à cette 
expédition joyeuse. File leur per
mettra de visiter la métropole 
commerciale du pays et leur four 
nira occasion de venir en aide à 
l’Institut, ce monument national 
que tous nous avons à cœur dè 
voir se relever glorieusement de 
l’énreuve qui l’a récemment atteint. 
On peut se procurer des billets en 
s’adressant à M. Desjardins, rue 
Sparks, ou au bureau de la compa
gnie.

LES FAITS DU JOUR V
ABOI

Le fonds patriotique, à Montréal, 
s’élève à $21,000.

On annonce la mort du célèbre 
peintre de bataille M- de Neuville.

Lord et Lady Melguud doivent 
s’embarquer pour l’Angleterre le 
30 courant.

Des prières en faveur de la loi 
Scott ont été offertes par un millier 
de femmes ce matin à Kingston.

M. Frelinghuesen, secrétaire 
d'Etat dans l’administration du pré
sident Arthur, est décédé hier à 
New-Wark, N. .1.

Le comte L. de Solage et le baron 
H. de Montesquien, de l’aris, sont 
actuellement de passage à Québec, 
où ils résidant au Saint-Louis.

La rivière Saguenay est libre de 
glaces depuis lundi, et les semen
ces sont commencées depuis le 5 
dans la vallée du lac Saint-Jean.

Cent trente-cinq orphelins an
glais sont arrivés de Liverpool à 
Kingston samedi. Ils étaient sous 
la conduite de mademoiselle Lacey.

Une dépêche, reçue cette nuit de 
Paris, annonce que la condition de 
Victor Hugo est désespérée. L’il
lustre poète souffre d’une conges
tion de poumons.

Le procès de Burton et Cunnin
gham, les deux dynamita rds de 
Londres, s’est terminé par leur con
damnation à la détention à perpé
tuité.

Le comté de Rook, dans la partie 
nord du Kansas, a été visité ven
dredi dernier par un cyclone qui a 
tout renversé sur son passage et a 
blessé plus de 50 personnes, en 
tuant plusieurs autres.

La bravoure de Gabriel Dumont, 
son énergie lui ont gagné les sym
pathies générales. La plupart des 
journaux anglais suggèrent qu’il 
soit traité avec clémence.

On ne sait où il se trouve en ce 
moment.

Un calcule qu’il y a actuellement 
20,000 mendiants à Paris. Le pau
périsme y prend des proportions si 
alarmantes que la Chambre des 
députés a cru devoir passer une loi 
pour défendre la mendicité publi
que sous peine de transportation à 
la Guyane.

Un jeune Suédois, du nom de 
Jansen, vient d’abjurer le protestan 
tisme, à l’église St Patrice de Qué
bec, et a été reçu dans le sein de la 
religion catholique. Deux de ses 
parents, un onde et une tante, lui 
ont servi de parrain et de marraine 
à la touchante cérémonie du bap 
tême.

A l’occasion de' la! fête de la 
Reine, l'Institut Cana lien a orga
nisé, au profit de son fond de re
construction, une exc îrsion dont 
ne manqueront pas (de profiter 
tous ceux qui voudraient aller à 
Montréal pour uu jour ou deux. 
Le voyage se fera par le chemin dé 
fer Canada Atlantique, pour la mo
dique somme de $2.50, aller et re
tour. Les billets seront bons de 
samedi matin le 23 à lundi soir in
clusivement, et on peut s’en pro
curer au bureau de M. Chs. Des
jardins. C’est une belle occasion 
pour les touristes.

/
DANS LES

if P»Ann6e......Dernières Couleurs et Q-oûts !
Pour six mois..

DE LA SAISON
Pour quatre moEn Un Jour Après l’Ordre Donné

Iæ Pembroke Observer raconte que 
des mauvais plaisants ont fait pay
er 10 centins par tête à des Italiens 
arrêtés à Pembroke, puur leur per
mettre de coucher sur des chars 
décou verst,qui se trouvaient à cette 
station. Le tour a été découvert le 
lendemain et l’argent rendu aux 
Italiens.
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£ LOTIS U
lin.UNE BONNE NOTE ALPHONSE JULIEN.On annonce de Cheyenne, la 

mort de “ R idolph, ” le plus beau 
taureau u Hereford ” du monde 
entier, appartenant à la compagnie 
Wyoming, Hereford Association. 
L’ani nal est mort à la suite de l’ex 
traction d’une tumeur pesant 65 
lbs. Il était estimé à $40,000.

LENous avons déjà eu occasion de 
hommage à l'excellent en

seignement de l’Académie de Notre- 
de Grâce, de Hull, 

saintes filles qui ont le contrôle de 
cette institution déploient, d’ail
leurs, un dévoument et un zèle qui 
ne sauraient manquer d’être cou
ronnés de succès, et nous sommes 
heureux de constater qu’aux der
niers examens leurs élèves ont tou
tes obtenus des diplômes de pre
mière classe, soit pour école mo
dèle ou pour école élémentaire.

Voici la liste des heureuses con
currentes •

Diplômes, 1ère classe, Ecole-Modèle2
Mme Frappier, français et an

glais ; Bertha Connor* anglais et 
français ; Pœbé Roy, anglais et 
français ; Marie-Louise Renaud, 
français ; Ida Lapierre, français ;

DiplômeSs 1ère classe Ecole- 
Elémentaire

Elise Campeau, Blanche Paroton, 
Clara Gauthier.

rendre Entrepreneur de Pompes Funèbres& gu
363 Rue DALHOUSiE, Ottawa,

Cl-devant occupé par M. Jos. Senécal.

LesLame
Ottawa

LEFIIM. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au publie d’OttawK 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la. 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

S’il faut 
dépêches, 
Ouest n’i 
l’heure qu 
venir.

Ou anni 
maker a e 
pour savi 
Otter le re 
nier, et la 
Riel a loi 
les sauvaj 
mettre lei 
d’arborer 
qu’ils ont 

Une dé 
que le Go 
Gou verm 
ont fait [ 
et 22 de s 

Puisse

La manufacture de tabac cana
dienne de Joliette a été détruite 
par un incendie. Cette bâtisse 
spacieuse était en bois et on venait 
d’y ajouter une allonge de 50 pieds, 
Les principaux actionnaires ont 
MM. Guilbeault, Rivard, Fontaine 
et Richard et les pertes sont éva
luées à $20,000.

Le général Grant a rédigé la dé
dicace de son ouvrage littéraire 
comme suit : “ Aux officiers et 
“ soldats qui ont servi dans la 
“ guerre de la Sécession, et dans 
“ la guerre du Mexique, ces volu- 
“ mes sont dédiés. U. S. Grant."

Le général continue à prendre 
du mieux.

Ou annonce de Monaco quatre 
autres suicides ; ce qui porte à 54 
le nombre de ceux constatés pen
dant la saison. La dernière vic
time est une digne et élégante 
veuve de 45 ans. Elle a perdu, dit 
on, 200,000 frs. en quelques heures, 
puis s’est tiré un coup de revolver 
dans la tête.

Plusieurs personnes intéressées à 
l’école de navigation de Québec ont 
offert, il y a une couple de jours, 
un lunch à M. Faucher de St Mau 
rice, député de Bel léchasse, afin de 
le remercier de l’énergie qu’il a 
déployée pour obtenir un subside 
en faveur de cette institution qui 
rend de si grands services à la po 
pulation maritime du pays. Ce 
lunch a été donné au club de la 
garnison.

Les radicaux insistent pour que 
Ferry et son gouvernement soient 
mis en accusation parce qu’ils pré
tendent qu’ils auraient été trompés 
au sujet des crédits relatifs à la 
guerre de Chine.

Nous aimerions savoir ce que 
pense de ce mode d’agir l’ex-pre
mier ministre de la république 
française, et comment ce redde 
ralionem sonne à ses vertueuses 
oreilles et à celle de ses anciens 
collègues.

La Gazette propose que le pays 
reconnaisse d’une manière conve
nable les services rendus à l’expé
dition du Nord-Ouest par le lieute
nant Howard, de l’armée améri
caine, qui avait charge du Gatling. 
En deux ou trois circonstances, il a 
changé les conditions et peut-être 
même le résultat de l’engagement 
avec les rebelles.

Il est à croire que la proposition 
de la Gazette sera favorablement 
acceptée par qui de droit.

Grande Vente à Sacrifice
----- DE------

PORCELAINES, VAISSELLE
ET VERRERIE

Tout doit etre vendu un prix coûtant afin <le fs*Ire place 
pour le» nouvelles marchandises d’automne «nil nous 
viennent d’Europe.

C. S. SH AW & Cre.,LE MONDE ET LA VILLE
Importateurs directs. iOttawa, 2t Janvier 1884Nous avons appris avec peine 

ue M. l’échevin Germain souffre 
’une indisposition ass-z sérieuse. 

Nous lui souhaitons un prompt 
rétablissement.

Un nommé John McEwao a été 
arrêté dans la rue Rideau, hier. Il 
était complètement ivre et s’amu
sait à jeter des pierres dans les vi
trines des magasins.

On est actuellement à dégeler les 
Sfondui s de l’aqueduc qui ont con 
serve leurs glaces jusqu’aujour
d’hui. Il y en a encore une soixan
taine dans cet état, parait-tl.

Trois gros engins sont arrivés 
récemment eu cette ville. Ils vien
nent de Montréal et sont destinés 
au Collège d’Ottawa qui est à faire 
construire un local pour les ins
taller.

La corporation a fait poserun bout 
de trottoir neuf dans la rue Sussex. 
C’ist une amélioration dont tout 
le monde va lui savoir gré, car 
l’ancien trottoir était devenu un 
véritable casse-cou.

Le marché continue à être peu 
fréquenté par les cultivateurs, qui 
consacrent, à l’heure qu’il, est tout 
leur temps aux semailles. L’avoine 
est ferme de 43 à 45 cts et les pa 
tales se vendent 48 et 50 cts. La 
viande est rare et n’est pas cotée.

Le fils du Céleste Empire qui a 
visité Ottawa il y a quelques 
dans le but d’y établir une 
derie, est revenu avec un de ses 
compatriotes et tous deux cher
chent actuellement un local pour 
commencer les opérations

Hotel du CanadatCHAPEAUX DE SOIE Mr, ALEXIS RENAUD, ei-devant as- * -i 
socié de M. E. B. Lauzon, informe le public JL* ’ 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant < ontinuel* 
leraent en rapport avec les marchands de f
bois et les coutracteurs de chemin de fer,, 
les hommes de chantiers trouveront tou-i- 
jours ehez lui 1 s’engager au prix le plus 
élevé.
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Et autres articles d’utilité pour hommes et

PAR LE CHEMIN DE FER

Canada Atlantique REMAN^iraK^yA.
16 déc

Ouvrages en ecorce très variésA MONTREAL MANUFACTURE
D’ouvrage eu Fil dé Fer 

ROBERT ORR
346 BUE WELLINGTON

OTTAWA

Au profit et sous les auspices de
U’Inatltnt Canadien-Français 

d’Ottawa.
SI. L. COTE
,1

LUNDI, 25 Mai, 128, Rue Rideau
(Jour de la fSte de la Reine)

Ouvrages en fil de fer de toutes descrip
tions et de première classe.

Grillages pour banques et bureaux 
spécialité.

Guillages pour chassies, clôtures en fil 
de fer, bancs à bouquets, paniers, tamis à 
charbon et à sable, crible, couchettes, etc., 
etc., etc,
29 avril

Billets, aller et retou-, $2.50 NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS
Valides pour partir SAMEDI, par tous 
s trains réguliers ; retour par tous les 
sins de LUNDI.
Pi otites de 

aide à l’Institut, 
d’agrément

Les billets sont en vente chez
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OTTAW A. Ms ï FiniteM. C. DESJARDINS lm22 avril
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Un cottage confortable, avec lot, à très 
bon marché, situé à environ dix minutes 
de marche de .'église Ste Anne. S’adres-

CHEMIN DE FER DC

Pacifique Canadien
Une bonne aciion de Mme Alba

nie
Soixante-douze choristes se trou

vaient sans le sou, à la Haye, par
JAMES BENNETT.

Janesville. CONSISTE EN

Snuerhes Prairies à Blé et Terres à 
raturages an Manitoba et dans le. 

Territoires de Nard-Ouest.

Paris—Ceux qui veulent se pro
curer un pantalon élégant et très- 
bien fait ainsi qu’un habillement 
complet en tweeds importés direc- 
ment de Paris, France, doivent s’a
dresser au magasin de P. H. Cha
bot, 518, rue Sussex, Ottawa.

JACOB ERRATT.
Dlle A. MCDONALD MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

»8 RUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ees toiles dans ma vitrine.
Ci-devant de la maison Beckett A McDo

nald, a certainement

1/assorti meut le plu» complet 
et de» mieux choisi»

’ F*L’Union St Joseph d’Ottawa a 
fait des arrangements pour une 
excursion à Montréal et West 
Farhatn le 8 juin prochain, à la
quelle tout le public est invité de 
prendre part. 1j€s prix sont très 
réduits et les billets bons pour plu-

VoiAvec ou sais conditions de Ce,Hire,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, URI RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termt

D’ARTICLES DE MODES! s’agit
Mont
Merci

__’Prix modérés, vu que ce
stock a été acheté pour argent 
comptant.

$11 RUE SUSSEX.

20 Iks Cmonade Blanche $1.00 sieurs jours. l NaAprès l’inventaire fait de aotrw 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc-1 
lions de prix spéciaux, pour- 
ARGENT COMPTANT.

IS de Sucre; «munie S 1.00 
B.dntaealflsue lampe valant 

•S.5® pour 81.00

libér;
propi
lumé

i*il,es résidents de la rue Nepean 
se plaignent que certaines gens 
laissent errer leurs vaches en de
hors des limites assignées par la 
loi. Cas dernières abusent de leur 
liberté en mangeant les bourgeons 
des jeunes arbres et en causant 
d’autres dommages Haro donc sur 
les vaches errantes !

M. Jos. R. Esmonde a reçu de la 
compagnie Raymond une paire de 
patins a roulettes qui doit ét é pré
sentée à la marquise de Lansdowne. 
Ces oatins sont assurément les 
mieux finis et les plus beaux qui 
aient encore été vus en cette ville 
et se trouvent renfermés dans un 
superbe étui couvert en cuir de 
Russie et capitonné en velours de 
soie pourpre.

Ia-s journaux suédois racontent 
que quatre dames de Vices son!

convenues d’un concours assez 
original : elles ont parié laquelle 
d’entre elles saurait prendre le plus 
de cafe au lait, l a première a été 
distancée, n’ayant pu boire que 
dix tasses ; la seconde s’est arrêtée 
à la treille-quatrième tasse ; les 
deux autres sont arrivées à en pren
dre cinquante. L’une de ces der
nières a réussi à avaler la cin
quante et unième tasse et a ainsi 
remporté le prix. Mais la victoire 
n’a pas été facile.

James K. Bowes quiOscar McDOHELL de Paiement:
Les psiements r-cuvent dire faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie
ments annuels, avec intérêt. Des Débea- 
tures de Terres peuvent être obtenues A la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 (.our cent de î rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s'adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau
CHAKSee DW NK WATER,

13 mars 1885-?u Eeerétair».

Irani 
lui d

TJBJOT 3DARC
N.B.—Nous garantissons que toute» 

ces marchandises valent le» 
prix fixés. Pas de déception.

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.

iPWKRIES, <*R0VISI0NS,
VERRERIES, VAISSELLE

101 RUE RIDEAU.
il a
relie
lion
l’hoi

le:Ottawa, 18 avril 1886

HARRIS, CAMPBELL & Ce.Hotel du Castor G
mêiRUE O’CONNOR. 

4 4timbre 1884
451 et 463 rue Sur,ex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne labié 
et des voilures toujours prêtes à oet hôv1. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à rétablissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 dée. 1884.

deslia.
gril
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